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Vocabulaire  

 

Islam : les mots pour le dire ... et pour le comprendre 

 

 

La doctrine 

 

Islah (réformisme) 

Un terme coranique traduit en langue française par l’idée de correction, restauration, réforme. 

Dans le Coran, les dérivés la racine s.l.h., d’après Ali Mérad, signifient faire œuvre de paix 

(ṣulḥ), prôner la conciliation et l’amélioration.  Quant au terme muṣliḥ, il désigne une personne 

pieuse et vertueuse (avec même une idée de sainteté) qui œuvre pour rendre les hommes et le 

monde meilleurs.  

Dans l’histoire, l’islâh est un mouvement de restauration visant à lutter contre la dégradation. 

Dans l’histoire contemporaine, il s’agit d’un terme utilisé pour désigner un mouvement de 

pensée apparu à la fin du 19e siècle qui mène non seulement à une réflexion sur l’engagement 

des musulmans dans la modernité mais débouche également sur une volonté de réforme morale 

et spirituelle. C’est pourquoi, les réformistes visent une authenticité islamique dans la pensée 

musulmane contemporaine tout en préconisant le savoir ainsi que le développement des 

sciences et techniques modernes au sein des sociétés musulmanes. Cette pensée réformatrice 

d’inspiration religieuse vise le renouvellement dans le sens d’une amélioration sociale, 

culturelle et intellectuelle des sociétés musulmanes grâce, d’un côté à la primauté des sources 

                                                 
 Ce vocabulaire entend proposer une explication des principaux termes associés à la religion musulmane qui s’avèrent particulièrement 

pertinents pour comprendre les réalités contemporaines de l’islam. Ces mots du vocabulaire de l’islam sont avant tout relatifs à sa doctrine et 

à ses systèmes de pensée. Cette liste se veut évolutive et sera progressivement complétée en tenant compte également de l’évolution de la 

pensée musulmane. La présentation des notices entend d’ailleurs mettre l’accent sur les débats en cours, car la doctrine n’est pas figée et prend 

des accents différents et nouveaux au fil du temps.  

La rédaction de ces notices se base sur des sources primaires et secondaires de la pensée musulmane. Il ne s’agit pas d’un vocabulaire relatif à 

des personnes ou à des organisations spécifiques. Pour ce type d’informations, nous renvoyons le lecteur à d’autres sources.  

Le vocabulaire repris ici s’adresse avant tout à des personnes qui s’intéressent à l’islam contemporain pour des raisons personnelles ou 

professionnelles. On pense notamment aux journalistes, aux enseignants, aux étudiants, aux travailleurs sociaux et aux politiciens. 

Les notices sont rédigées et relues par les membres du CISMOC, une équipe pluridisciplinaire. Le comité de rédaction est composé des 

personnes suivantes : Abdessamad Belhaj (AB), Felice Dassetto (FD), Ghaliya Djelloul (GD), Naïma El Makrini (NEM) et Brigitte Maréchal 

(BM).   
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scripturaires permettant de préserver son identité islamique et de se positionner comme une 

résistance culturelle à une époque où la majorité des pays musulmans était sous domination 

occidentale ; d’un autre côté, les savoirs modernes qui permettent d’entrer de plain-pied dans 

la modernité et les progrès des conditions matérielles des musulmans. Les principaux 

représentants de ce réformisme orthodoxe « progressiste » sont notamment Muhammed Abduh, 

Rachid Rida, Jamal al-Din al-Afghani, etc. Ce mouvement connaît une évolution suite au 

développement de courants plus modernistes et laïcisants (avec les mouvements marxistes, 

libéraux, etc.) ainsi que des courants en opposition avec une quelconque contextualisation des 

sources scripturaires et une lecture littéraliste de celles-ci.  

Il faut noter que, dans les sociétés arabo-musulmanes, certains partis politiques et associations 

se nomment également islah. (NEM) 

 


